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La province du Brabant wallon et la 
Région de Bruxelles-Capitale en chiffres 
et paysages…
Avec ses 409 782 habitants pour 1 097 kilo-
mètres carrés, le Brabant wallon occupe en 
Wallonie la quatrième place en nombre d’ha-
bitants et la cinquième en superficie pour 
une densité de l’ordre de 373,5 habitants par 
kilomètre carré.
C’est la plus petite et, administrativement, la 
plus récente des provinces wallonnes. Située 
aux portes de Bruxelles, elle subit un intense 
processus de périurbanisation. Elle est toute-
fois riche en patrimoine historique, héritage 
du puissant duché de Brabant, mais égale-
ment naturel que 435 kilomètres de sentiers 
GR et GRP permettent de découvrir.
La Région de Bruxelles Capitale est la ré-
gion du pays la plus peuplée. Elle compte 
1.222.637 habitants (janvier 2022). Par contre, 
sa superficie est la plus petite puisqu’elle ne 
couvre que 162 km². De ceci découle une 
densité de population égale à 7.258 habitants 
au km².

Et nos sentiers GR… 
Sont pris en compte, dans l’évolution du 
réseau des sentiers GR sur le territoire de la 
province, les sentiers longue distance GR, 
GRP et GRT.

Les GR en « Roman Païs de Brabant » 
et en Région de Bruxelles-Capitale

UNE HISTOIRE DE SENTIERS

Le Brabant et la famille Cosyn
Le tourisme, l’histoire, le patrimoine, la nature, 
l’édition, l’écriture, les conférences et la marche 
sont inscrits dans les gènes de la famille Cosyn.
Tout commence par Arthur Cosyn (1868-
1927), célèbre, entre autres, par ses publica-
tions d’histoire locale et ses guides historiques 
principalement axés sur Bruxelles et ses envi-
rons. Citons plus particulièrement le « Guide 
historique et descriptif des environs de Bruxelles » 
(1925) ainsi que « Le Brabant inconnu » (1911).
Digne successeur de son père, Maurice Cosyn 
(1895-1951) publie de nombreux guides tou-
ristiques. L’aventure des « Guides Cosyn » (1920- 
1989) rencontre un succès immédiat.
Au niveau du tourisme pédestre, faut-il rappe-
ler son rôle important dans la conception des 
réseaux belge et luxembourgeois d’itinéraires 
pédestres ainsi que celui de précurseur du GR 5 ?
Concepteur des « Sentiers ardennais » (1934-
1935) prônant la création d’itinéraires bali-
sés dans les Ardennes belges, françaises et 
grand-ducales, le projet prend une tournure 
officielle par son adoption en 1935 par le Service 
du Tourisme du Ministère des Transports. Le Touring 
Club de Belgique, sollicité pour assumer la réa-
lisation pratique de l’ouvrage, crée un dépar-
tement des « Sentiers touristiques du TCB » dont 
la direction lui est confiée. Le gouvernement 
luxembourgeois charge Cosyn de réaliser, en 
1935, le plan national des sentiers touristiques 
axés sur les auberges de jeunesse. Ces sentiers 
sont toujours intégrés dans le schéma des sen-
tiers luxembourgeois en place de nos jours.
En 1936, dans le cadre d’une nouvellement 
créée Commission belgo-néerlandaise-luxem-
bourgeoise de Tourisme est décidé la création 
d’un sentier international devant relier ’s-Her-
togenbosch (Bois-le-Duc) aux Pays-Bas à la 
ville de Luxembourg tout en planifiant déjà 
une extension vers les Vosges (en collabora-
tion avec le Club Vosgien).

Le premier tronçon du « Sentier international 
Pays-Bas - Vosges - Sac au dos de Bois-le-Duc à 
Luxembourg », réel préfigurateur du GR 5, est 
partiellement finalisé et inauguré en 1939. Des 
suites de la guerre, l’extension du tronçon vers 
les Vosges déjà fixé sur cartes et accordé entre 
associations ne sera réalisé concrètement par 
le Touring Club de France qu’après le conflit.
Paul Cosyn (1924-2001), fils de Maurice Cosyn, 
reprend la direction de la société éditrice en 
1951 et poursuit la publication et les mises à jour 
des guides éponymes. Il sera actif au sein de la 
Ligue des Amis de la Forêt de Soignes où il assumera 
le poste d’administrateur, de secrétaire adjoint 
puis de secrétaire général de 1960 à 1995.

Les GR en Brabant wallon
GR 12 (voir aussi GR 121)
Le GR 12 initial relie Paris aux Ardennes fran-
çaises en longeant la frontière belge. Il se 
poursuit ensuite vers la Semoy (Semois) où il se 
raccorde sur le GR A.E. de l’époque. Un diver-
ticule permet de rejoindre le lac des Vieilles-
Forges et la frontière à Cul-des-Sarts.
Des contacts entre hennuyers et responsables 
français des GR permettent de répondre aux 
souhaits de ces derniers de prolonger le GR 12 
vers Bruxelles. Les deux parties s’accordent et le 
prolongement du sentier dans l’Entre-Sambre-
et-Meuse (ESEM) vers Bruxelles est acté.
Particularité, c’est le premier sentier GR belge 
balisé par une équipe non liégeoise !
Dès 1971, les bénévoles s’attachent à la recon-
naissance et au balisage du tronçon reliant 
les régions de Charleville et de Charleroi. Le 
tronçon belge est inauguré en juillet 1972, 
sa contrepartie française en 1973. Le second 
tronçon connectant Bruxelles est également 
finalisé en 1973.

Tronçons GR en Brabant wallon et en Région bruxelloise
GR 12 Amsterdam - Bruxelles - Paris

121 Wavre - Nivelles - Boulogne-sur-Mer

126 « GR 126 De Bruxelles à la Semois » (Bruxelles - Namur - 
Membre-sur-Semois)

579/564 Bruxelles - Liège et extension Avernas-le-Bauduin du  
GR 564 (mutation prévue, il constituera une partie du 
nouveau GR 121)

655 « Sentier vers Saint-Jacques-de-Compostelle.  
Bruxelles - Paris - Tours »

GRP 127 « Tour du Brabant wallon » (Wavre - Waterloo - Rebecq - 
Nivelles - Jodoigne - Wavre)

RB Randonnées en boucle dans la province du Brabant 
wallon (16 itinéraires)

Randonnées en boucle à Bruxelles (12 itinéraires dans  
la Région et sa périphérie)

GG De gare à gare par les GR (2 tomes avec 8 itinéraires en 
Brabant wallon)
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La butte du Lion de Waterloo. 
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Le premier topo-guide publié, en 1973, est 
celui du « Sentier de Grande Randonnée Paris-
Bruxelles. Tronçon Abbaye d’Aulne - Bois de la 
Cambre » (88 kilomètres) suivi en 1980 par la 
première édition du tronçon « Abbaye d’Aulne 

- Cul-des-Sarts » (86 kilomètres). C’est le par-
cours de l’ESEM, inauguré officiellement en 
avril 1981 à Merlemont près de Philippeville.
En 1992, la deuxième édition fusionne les 
publications précédentes sous le titre de 
« Sentier de Grande Randonnée Paris-Bruxelles. 
Tronçon Rocroi - Aulne – Bruxelles » (reliant en fait 
Montcornet à Uccle-Calevoet sur 213 kilomètres). 
Une édition intermédiaire est publiée en 1997.
La troisième, datée de 1999, comporte 235 
kilomètres. La variante des lacs de l’Eau 
d’Heure est intégrée dans le GR 129. Une 
nouvelle variante relie Auderghem à Dworp 
(Tourneppe) près de Beersel.
En octobre 2009, des changements impor-
tants sont apportés. Le topo-guide se 
décline en deux parties qui comportent : la 
quatrième édition du tronçon reliant, cette 
fois, la traversée de Bruxelles à la frontière 
française ainsi qu’une liaison de Moulin-Man-
teau à Monthermé et, la première édition 
du « GR 121 BW Wavre – Braine-le-Comte ». Ce 
dernier constitue le tronçon en Brabant wal-
lon du « GR 121 Wavre - Boulogne-sur-Mer ». Il 
rejoint le GR 12 à Ronquières puis, après un 
bref parcours commun, les tracés des 12 et 
121 se séparent au niveau de Braine-le-Comte 
(bois de la Houssière).

GR 121 (voir aussi GR 12)
Ce GR international déroule ses kilomètres 
de sentiers en Belgique (Hainaut et Brabant 
wallon) et en France (via Arras, il rejoint Bou-
logne-sur-Mer en 275 kilomètres).
En France, le GR 121 est conçu pour relier la 
mer du Nord aux Ardennes françaises.
En mai 1977, les associations des deux pays 
inaugurent festivement le GR 121 Belgique - 
Côte d’Opale.
Le GR 121 devrait évoluer considérablement 
dans les années qui viennent par l’absorption 
du GR 579. Le tracé s’étendra, sous réserve de 
modifications de dernière minute, de Liège à 
Boulogne-sur-Mer.

GR 126

Dès 1936 dans le cadre de l’aménagement 
touristique de la Belgique, plus particulière-
ment de celui des sentiers touristiques, Mau-
rice Cosyn et le Touring Club de Belgique 
proposent un tracé reliant Bruxelles à Char-
leville en France via Villers-la-Ville, Namur et 
Givet.
Dénommé « Sentier de la Meuse » entre Namur 
et Charleville, une partie du tronçon est déjà 
mentionnée comme existante sur une carte 
de l’époque (section Namur - Dinant). Le sen-
tier, long de 85 kilomètres entre Namur et 
Heer-Agimont gare, ne semble pas avoir été 
poursuivi au-delà. La similitude avec le tracé 
du futur GR 126 est marquante entre Namur 
et Anseremme.
Second GR développé dans le Namurois, 
variante du GR 12, le G.R.N. « Sentier de Grande 
Randonnée du Namurois » (ou GR 126) est 
conçu aux origines pour relier Bruxelles et les 
Ardennes françaises. Il traverse les provinces 
de Brabant (à l’époque le Brabant est encore une 
province unifiée) et de Namur mais sa configu-
ration et son histoire en font incontestable-
ment un GR namurois.
Œuvre principalement de la délégation 
brabançonne, la reconnaissance sur le terrain 
est réalisée en 1974-1975 suivie dès l’année 
suivante par le balisage des tronçons :
1.	 �« Lesse - Semois » (Houyet - Beauraing - 

Membre sur 63 kilomètres) ;
2.	 �« Meuse - Lesse » (Namur - Dinant - Houyet 

sur 76 kilomètres) puis, en dernier lieu ;
3.	 �« Bruxelles - Namur » (81 kilomètres finalisés 

en 1980).
La sixième édition du « GR 126. De Bruxelles à la 
Semois » (261,5 kilomètres liaisons comprises) 
vient de paraître début 2023. En cette occa-
sion, le GR entame son départ bruxellois à 
l’Atomium.

GRP 127
L’idée de la création d’une boucle pédestre 
dans le Brabant, unifié d’abord puis éclaté par 
la suite, n’est pas neuve.
Il serait, bien entendu, inconcevable de ne pas 
citer le « Brabant inconnu » publié en 1911 par 
Arthur Cosyn.
En 1971, le « Cercle Pégase » (le plus ancien 
club de marcheurs et cyclistes du pays) fête 
ses 65 ans d’existence. Pour marquer digne-

ment l’évènement, il propose comme activité 
exceptionnelle une marche de 250 kilomètres 
découpée en 12 étapes dans le Brabant (unifié 
à l’époque).
Dès 1994, un groupe de randonneurs braban-
çons imaginent la création d’une boucle 
pédestre dans la province. En 1995, un accord 
est passé entre la « Fédération Touristique du 
Brabant wallon – FTBW » et le club de marche 
« La Godasse » (Rebecq) en vue de réaliser un 
« Tour du Brabant wallon – TBW ». Ce dernier, 
d’une longueur de 205 kilomètres, sera balisé 
en rouge/bleu clair et fera l’objet de la publi-
cation d’un guide descriptif.
Régulièrement entretenu dans les premières 
années, la maintenance et la fréquentation du 
circuit iront en déclinant pour disparaître, en 
même temps que le club, en 2014.
Le vide ne sera pas laissé bien longtemps et, 
dès 2015, les bénévoles brabançons des GR 
reprennent l’ouvrage.
C’est en 2018 que voit le jour le topo-guide 
du nouveau « Tour du Brabant wallon » amé-
lioré qualitativement et en distance puisqu’il 
couvre dorénavant 266 kilomètres. Il permet 
de découvrir les mille richesses de la plus 
petite province belge, en passant par Wavre, 
Nivelles, Jodoigne ainsi que des sites réputés 
tels le site de la Bataille de Waterloo, l’abbaye 
de Villers mais aussi maints endroits cham-
pêtres au charme discret.

GR 579 - 564  
(extension Avernas-le-Bauduin - Huy)
La proposition initiale d’un GR reliant la capi-
tale du pays à la « capitale » des GR est émise 
lors de la quatorzième assemblée générale 
tenue le 12 mars 1983 à Boitsfort (Bruxelles). 
Le tracé planifié utilise pour partie des GR 
existants (126, 512, 57) et un itinéraire entiè-
rement inédit qui traverse une région riche en 
histoire et patrimoine, la Hesbaye. Le départ 
se situe en forêt de Soignes, avec une arrivée 
prévue dans les faubourgs de Liège (Esneux). 
Le tracé du GR 579 (GR B.L. « Bruxelles - Liège ») 
est reconnu en 1982, le balisage planifié pour 
1983. Le projet est géré par la délégation du 
Brabant.
Il faut attendre 2004 pour voir publier un 
second topo-guide qui prend en compte des 
modifications de tracé. La longueur du par-

cours est réduite à 148 kilomètres. Une partie 
de l’ancien tracé vers Esneux est recyclé dans le 
GR 576. La liaison entre le GR et Amay (6,8 kilo-
mètres) est maintenue au départ du château de 
Jehay et une liaison vers Wavre est assurée.
Dans les années 1990, la liaison GR 579A 
(Avernas-le-Bauduin - Huy) est intégrée dans le 
GR 564 (Kempen/Campine - Condroz) des Grote 
Routepaden, préexistant. De nouvelles modi-
fications sont apportées en 2009 : liaison vers 
Wavre adaptée et départ du centre-ville de 
Bruxelles.
En 2017, une nouvelle restructuration entraîne 
la suppression du tracé direct entre Hulden-
berg et Pécrot privilégiant le détour par Wavre 
et rallongeant ainsi le tracé qui passe à 161 
kilomètres.
Ce GR est amené à disparaître par fusion dans le 
GR 121 qui reliera Liège à la frontière française, 
via Bruxelles (tout en se prolongeant jusqu’à 
Boulogne-sur-Mer). L’appendice reliant Huy à 
Avernas-le-Bauduin devrait être maintenu.

GR 655
Le « Sentier vers Saint-Jacques-de-Compostelle. 
Bruxelles - Paris - Tours » (topo-guide publié 
en 2013) utilise les anciens chemins de pèle-
rinage du Nord riches en patrimoine religieux 
mais aussi naturel. Au départ de Bruxelles, il 
croise les localités de Drogenbos, Beersel, 
Dworp (Tourneppe) puis, en Brabant wal-
lon, Braine-le-Château, Ittre, Virginal-Samme 
avant de pénétrer en Hainaut et de poursuivre 
son lointain périple.
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GR 655      

Thierry MARÉCHAL (archiviste des GR)
Tous mes remerciements pour leur contribution à divers titres à :  
Jean Pierre Beeckman, Henri Corne, Michel Dawirs, Pierre De Keghel, Félix Thiry.

Version complète de l’article sur www.grsentiers.org 
Informations générales > historique
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Les ruines de l’abbaye de Villers.

La Grand-place de Nivelles.

La ferme-château Blanmont.

La Chapelle du Try aux Chênes.
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Bruxelles, la Rue de la Cigogne.


